
TRAVAUX ORIGINAUX.

CLINIQUE D'OTOLOGIE.

HÔPITAL LNýoTiE-DAm, (Montréal).-M. FOUCIER.

Des corps étrangers de Foreille.

Les corps étrangers qui élisent domicile dans l'oreille sont en grand
nombre. Je n'entreprendrai pas de vous les citer tous; les enfants,
d'ailleurs, trouvent, tous les jours, le moyen de s'en introduire de niou-
veaux dans cette cavité. Parmi les principaux nous pouvons citer les
pois, les fèves, des bouts de crayons, des noyaux de cerises, des mor-
ceaux de papier et des petits cailloux. On peut considérer aussi
comme corps étrangers de l'oreille l'accumulation de cérumen dans le
conduit auditif externe. C'est celui que nous avons le plus souvent
occasion de rencontrer, c'est aussi celui qui va vous occuper plus par-
ticulièrernent dans cette leçon clinique.

Le cérumen est, comme vous le savez, sécrété par les glandes céru-
mineuses du conduit auditif ainsi que par toutes les glandes qui tapis-
sent ce conduit. On trouve donc, en outre du cérumen, le produit
des glandes sébacées, des poils et la desquamation épidermique.
Lorsque la production cérumineuse est modérée, elle recouvre les
parois du conduit cartilagineux, sous forme d'anneau jaunâtre dont les
couches les plus superficielles se dessèchent et sont rejetées au dehors
sousl'influence des mouvements du maxillaire inférieur. Sous Pinfluence
de causes très variées, cette sécrétion est augmentée, ou son rejet au
dehors est entravé, d'où accumulation et obstruction du conduit auditif.

Parmi ces causes, on doit citer lérythème de la peau du conduit
auditif, l'otite externe diffuse ou circonscrite, leczéma, les otites
moyennes, le rétrécissement anormal du conduit auditif, le défaut et
lexcès de propreté, ainsi que les corps étrangers introduits acciden-
tellement dans loreille.

Le conduit auditif, lorqu'il est rétréci par une cause quelconque,
:1amfiamatoire ou autre, ou qu'il décrit des courbes trop accentuées,
met un obstacle à l'écoulement au dehors du produit des glandes céru-
lneuses. L'érythème, l'eczéma et les écoulements de l'oreille facili-
tent 'accumulation du cérumen en y mélangeant des masses épithé-
liales, des poils et autres produits de sécrétion qui le rendent plus com-
pact, plus adhérent aux parois du conduit. L'excès de soin des oreilles,
tout étrange que cela puisse paraître, peut produire le même résultat.
n s'introduisant de l'eau savonneuse dans les oreilles en utilisant le

Ain de la serviette pour nettoyer profondément le conduit, on refoule
la scétètion qui tend d s'en échapper, et on produit précisément ce
g'conveut éviter. Il n'y a donc rien d'étonnant dans le fait que

aulation de cérumen est plus féquente chez les personnes qui


